
 
 

 
Après plusieurs années de restauration par la mairie de Nouméa, la maison 
Célières, maison de style colonial construite en 1898, retrouve son lustre 
d’antan.  
Pour célébrer sa renaissance, la mairie de Nouméa en partenariat avec 
l’association Témoignage d’un passé et l’association de la Maison du Livre de 
la Nouvelle-Calédonie, a prévu un programme d’inauguration du 4 au 8 mars. 
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Une histoire de la maison Célières 
 

 

Un fleuron du patrimoine nouméen 

Maison de style colonial construite en 1898 rue du Port-Despointes sur un 
terrain de 36 ares pour Paul Joseph Célières, dit "Thomy" Célières, originaire 
de la Réunion, la maison Célières deviendra un des fleurons du patrimoine de 
la ville.  
A la mort de Thomy, la plus jeune de ses 3 filles, Renée Célières, obtient la 
jouissance de ce patrimoine. Au fils des années, elle deviendra, à l’image de la 
maison qui l’a vue grandir, une figure emblématique de la ville, s’investissant 
pour les plus démunis à la Croix Rouge.  
Le décès de Renée Célières, en 1995, marquera le début de la déchéance de 
la propriété. Faute d’un manque d’entretien et d’une mésentente entre les 
héritiers, ce trésor va être entamé par les affres du temps. Celle-ci est alors 
laissée à l’abandon et investie par une dizaine de familles. 
 
Classement et sauvetage d’un témoignage du passé 

Grâce au combat de l’Association Témoignage d’un passé pour sauver cette 
maison qui fut si chère aux Nouméens, si photographiée par les touristes ou 
immortalisée par les peintres, la demeure est classée au patrimoine fin 1989 
par la province Sud, bien qu’elle ne soit plus que l’ombre d’elle-même.  
Mais tout a vraiment commencé en 1990, lors de la venue du ministre de l’outre 
mer, Louis Le Pensec. Le maire Jean Lèques l’avait sensibilisé à la valeur de 
ce patrimoine et il avait été envisagé alors que l’état prenne en charge la moitié 
de la réhabilitation. 
La succession entre les héritiers, longue et difficultueuse, met tout projet en 
sommeil.  
Puis, la ville de Nouméa attachée à ce témoignage du passé tombant en ruine 
met en place la sauvegarde de la conservation du patrimoine : elle décide en 
2002 d’acquérir, auprès de la Société Immobilière de Nouvelle-Calédonie, la 
maison Célières afin de la réhabiliter.  
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Une restauration minutieuse 
 

 
Après 2 appels d’offre infructueux en 2004 et 2005, un marché de gré à gré a 
été passé en novembre 2005 et les travaux de restauration commencent en  
février 2006. La mairie a décidé de préserver le maximum d’éléments que le 
temps avait épargné, tout en remplaçant le plus fidèlement possible ceux qui ne 
pouvaient l’être. Le coût total des travaux s’élève à 119 millions.  

Une restauration à l’identique  

• Différentes parties ont été conservées et restaurées :  
- lavoir avec carrelage et cuve à eau 
- charpente de la maison, sous-bassement en pierre  
- portes et fenêtres 
- caniveaux en brique autour de la maison 
- certaines crémones, impostes, portique bois, clins qui  après dépose et remise en 
état ont été repositionnés sur la façade principale.  
- calepinage des carreaux des paliers des entrées 
- carrelage des allées à l’arrière de la maison, marches et rampes  
- mur de clôture 

• D’autres ont été refaits à l’identique d’après modèle : 
Persienne, crémone, frise de toit, vitraux, chevrons mur extérieur gauche de la maison, 
poteaux bois véranda, barre d’appui des fenêtres, porche d’entrée, équerre bois 
(écharpe de décharge) gouttières, bac de réception des gouttières, plancher en kohu. 

• Les nouvelles normes sécuritaires pour l’accueil du public ont été 
installées : plancher consolidé, réseau électrique entièrement refait, rampe d’accès 
pour personnes handicapées, plexiglas  derrière le garde corps en croix de Saint 
André, platine métallique sur le mur de l’escalier pour fixer le porche du palier, peinture 
ignifugée, au rez-de-chaussée pose de vitre triplex. 
• Le jardin a également fait l’objet de toutes les attentions et a retrouvé son 
aspect et nombreuses de ses essences d’origine, à partir de relevés de photos 
anciennes. 

• Seul le vide sanitaire, sous la maison, a fait l’objet d’une restructuration 
complète pour créér un espace supplémentaire d’activité.  

Une classe professionnelle impliquée dans le projet 

Si la majeure partie des travaux de rénovation a été effectué par des artisans 
au savoir-faire d’autrefois, les balustrades de la maison ont, elles, été 
restaurées par 9 élèves du Segpa du collège des Portes-de-Fer. 
Les balustrades de la maison étaient en piteux état. Certaines barres étaient 
très abîmées par la corrosion, voire piquées et les volutes cassées. Les élèves, 
guidés par les conseils de leur professeur Patrick Delorme, un compagnon du 
Tour de France, ont néanmoins relevé avec une motivation à toute épreuve, ce 
défi. Travailler le fer forgé à l’ancienne était toute la difficulté de la restauration 
car le matériau était nouveau pour eux. A force de poncer, de souder et de 
redresser, les élèves sont parvenus à accomplir un travail d’orfèvre. 

 
 

 



 4

Programme d’inauguration 
 

 
Pour célébrer la renaissance de la maison Célières, un programme mené 
conjointement par la Ville de Nouméa, l’association Témoignage d’un passé et 
l’association de la Maison du livre de la Nouvelle-Calédonie est prévu du 
mercredi 4 au dimanche 8 mars.  
 
Des visites scolaires : 4, 5, 6 mars 

Mercredi 4, jeudi 5 et vendredi 6 mars entre 8h et 10h, des visites en avant 
première sont prévues pour les élèves des écoles du quartier (Paul Boyer, 
Ernest Risbec, Marguerite Carlier, Candide Koch) avec des guides en costume 
d’époque de l’association Témoignage d’un passé.  

Une inauguration officielle : 6 mars 

Vendredi 6 mars à 18h, se déroule l’inauguration officielle de la maison 
Célières restaurée, en présence du maire et de partenaires institutionnels. 
Cette inauguration se fera avec le concours de l’association Témoignage d’un 
passé. 

Journée porte ouverte : 8 mars 

Dimanche 8 mars de 9h à 17h, la maison Célières s’ouvre aux Nouméens 
pour une journée porte ouverte organisée en partenariat avec l’association 
Témoignage d’un passé. 

• Les temps forts :  
- 9h : accueil du public  dans les jardins par des personnes en costume 

d’époque 
- toutes les heures, à partir de 9h : visites guidées de la maison par petits 
groupes de 10-15 personnes  
- 9h-10h30 : concert d’orgue de barbarie dans le jardin  
- 14h15-15h15 et 15h30-16h30 : 2 visites en petit train du quartier 
- 15h-16h : lectures de poèmes par le club des Amis de la poésie  
- 15h30-17h : concert d’orgue de barbarie dans le jardin 

 
• et tout au long de la journée, de 9h à 17h, des expositions :   
- véhicules des années 1900-1930  et d’attelages devant la maison sur la rue 

du Port Despointes 
- objets originaux de la famille Célières  
- objets anciens sous une véranda  
- Galerie famille Célières et projection d’un DVD sur la maison Célières 
- Extinctions par Miriam Schwamm sur le thème des autodafés  
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Une maison dédiée au livre calédonien 
 

 
Dans la perspective de défendre et de valoriser le livre calédonien, la maison 
Célières accueillera la Maison du Livre de la Nouvelle-Calédonie. La Ville laisse 
en effet à l’association éponyme le soin de gérer et d’animer ce lieu chargé 
d’histoire.  
 
Mise à disposition des locaux 

Dès le 6 mars, la mairie signe une lettre d’engagement de mise à disposition 
des locaux. La mise à disposition gracieuse et définitive des locaux (pour une 
valeur de 15 millions par an) par la mairie à l’association Maison du Livre et la 
signature du bail se déroulera au cours du 2e semestre 2009. Néanmoins, dès 
le 9 mars, débute le programme de préfiguration de la Maison du Livre avec 
des activités régulières. 
 
La Maison du Livre 

Ce projet fédérateur réunira sous une même structure les principaux acteurs du 
livre privés (éditeurs, écrivains, illustrateurs, imprimeurs, relieurs, diffuseurs-
distributeurs, libraires, etc.) ou publics (Gouvernement de la Nouvelle-Calédonie, 
Provinces, Mission aux Affaires culturelles, Ville de Nouméa, bibliothèque 
Bernheim, médiathèque du centre culturel Tjibaou). 
Elle participera inévitablement au développement en Nouvelle-Calédonie à une 
politique concertée du livre et de la lecture par la mise en place d’une réflexion 
et d’une coopération suivie 
Ce projet de Maison du Livre a germé dès 2003 chez les acteurs du livre qui 
revendiquaient de pouvoir disposer à Nouméa d’un lieu de création, de 
promotion et de protection pour le livre calédonien.  
Ni bibliothèque, ni librairie, la Maison du Livre de la Nouvelle-Calédonie abritera 
ainsi un centre contemporain de ressources et de documentation, un pôle de 
création avec des ateliers de reliure et d’écriture, un pôle d’animations et 
d’expositions et des résidences d’écrivains. Auteurs confirmés ou en herbe, 
pourront y trouver toutes les informations sur la filière et les aides à l’écriture.  
Se voulant un lieu ouvert et vivant, la maison se dessine comme un carrefour 
centralisé d’échanges, de réflexions et de rencontres autour de la littérature, 
signatures, causeries, rencontres, stages, ateliers entre les acteurs du livre et le 
grand public.  
Passerelle interactive entre les professionnels et le public,  elle facilitera l’accès à 
l’information et au conseil, apportera un soutien logistique aux auteurs dans leurs 
projets, valorisera le patrimoine littéraire existant, suscitera le goût de lire et le 
plaisir d’écrire.   

 
 


